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Lʼétymologie et le sémantisme du terme păstură des dialectes dacoroumain et 
macédo-roumain comportent de certaines difficultés que nous nous proposons à éclaircir 
dans cette recherche pour offrir également une solution dʼinterprétation juste dans le 
lexique du roumain commun. 

Quant au păstură du dialecte dacoroumain, Dicţionarul limbii române, DLR 
(1972) contient deux entrées différentes (apparemment sans aucun rapport étymologique 
et sémantique entre elles) du mot păstură: PẮSTURĂ1 s. f. şi PĂSTÚRĂ2 s. f. 

 Ainsi DLR fait enregistrer deux sens principaux du PẮSTURĂ1 s. f., mot ancien, 
attesté depuis 1670 dans Anonymus Caransebensiensis, avec accentuation possible aussi 
sur la pénultième syllabe (cf. aussi DER), par conséquent păstúră: 1. „polen” (fr. pollen) 
et 2. „propolis” (fr. propolis). Tous ces deux sens ont des attestations variées, littéraires et 
régionales, tant primaires que secondaires. Teaha (2010: p. 384) remarque en ce regard 
lʼextension actuelle du mot dans les sousdialectes locaux du dacoroumain. 

La deuxième entrée du DLR, PĂSTÚRĂ2 s. f. a le sens général de „pânză” (fr. 
toile), avec de diverses dérivations sémantiques, lʼétymologie inconnue, raportée 
toutefois au terme pânzătură. 
 Cette distinction lexicale („produit apicole”/ „toile”) a été en fait réalisée depuis 
longtemps, dans Lexiconul de la Buda (1825), dans CADE, mais aussi dans Tiktin. 

Une grande partie des termes latins du domaine lexical de lʼapiculture a été 
héritée dans le roumain, mais aussi dans les autres langues romanes. Dʼailleurs, dans 
Etymologicum Magnum Romaniae, Hasdeu définit dacoroum. pắstură comme „materia 
vâscoasă din care se nutreşte căţelul” (fr. la matière visqueuse dans laquelle se nutrit le 
chiot), „le chiot” étant „lʼœuf ou le petit de lʼabeille” (p. 744), situant le mot pắstură dans 
la catégorie lexicale des termes du domaine de lʼapiculture certainement hérités de la 
langue latine, à côté de albină, căţel „abeille jeune”, ceară, fagure, miere (p. 750). 
Hasdeu soutient ainsi lʼorigine très ancienne de lʼapiculture dans lʼespace dace colonisé 
par les Romains, expliquant quand même lʼinfluence de lʼélément slave, illustrée par les 
autres termes qui appartiennent à ce domaine lexical: matcă, prisacă, trântor etc. 
Récemment, Gr. Brâncuş (2004: p. 26) et T. Teaha (2010: p. 383-386) confirme dʼune 
part lʼidée de lʼancienneté et lʼimportance de lʼapiculture dans la societé dace même 
avant la conquête romaine, prouvée par des termes considérés hérités comme pắstură, 
avec le sens de „nourriture pour les petits (les chiots) des abeilles” et dʼautre part 
lʼorigine latine sûre (lat. pastura) du dacoroum. pắstură.  

Lʼétymologie latine pastura du terme pắstură a été, en fait, indiquée pour la 
première fois dans Lexiconul de la Buda, où il est glosé par „fagure” (lat. fauus), tandis 
que le substantif păstúră est rapporté à pânzătură.  

Cihac (Dictionnaire d’étymologie daco-romane, I, 1870: p. 197-198) discute le 
mot pắstură s. v. pasc (paşte) et le définit comme „miel vierge, rayon de miel, cire brute, 
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propolis”,  en proposant, à son tour, lʼétymon lat. pastura et évoquant les riches vestiges 
lexicales romanes du lat. pastura: it., esp., ptg., cat., prov. pastura et fr. pâture 
„nourriture” (?), mais aussi le parallélisme sémantique aux esp. et port. panal (*panalis < 
panis „pâine”). Cihac mentionne aussi lʼadj. păsturos „pâteux”, quʼil considère dérivé du 
pắstură! 

Les traces romanes du lat. pastura illustrent, en fait, le vrai sémantisme du mot 
latin. En latin, nous trouvons le terme pastura chez lʼagronome Palladius du IV-ème ou 
V-ème siècle ap. J.- C. dans son Opus agriculturae, X, 8, seulement avec un sens 
„pastoral”: „action de paître; pâturage, pâture”. À lʼexception du terme dacoroumain, 
attesté dans les textes et les atlas dialectaux exclusivement avec le sens apicole, mais 
étrangement expliqué par le sens „pastoral” dans quelques dictionnaires roumains anciens 
(par exemple, dans le premier dictionnaire académique des latinistes Laurian et Massim 
[LM], vol. II, 1876): „iarbă, nutreţ, păşune; aliment, pradă” , à côté du sens de „fagure de 
miere; ceară brută”, les autres langues romanes garderaient donc le sens originel du latin. 

Lʼabsence du mot pắstură dans PEW et dans CDDE, lʼabsence de       
lʼexplication étymologique dans CADE, de même que lʼomission de la présentation du 
lexique latin danubien réalisée dans lʼIstoria limbii române, II, mettent en doute son 
héritage de la langue latine. Dans REW 6282 Meyer-Lübke affirme le caractère douteux 
du point de vue conceptuel de lʼétymon latin pastura pour le dacoroum. pắstură. 

Tiktin propose pour le dacoroum. pắstură1 lʼétymon lat. *pestula (< pestis 
„ciumă”), une formation diminutive qui justifierait lʼidée de matière visqueuse, noire, 
amère et apparemment nocive présente dans la définition de ce terme dans plusieurs 
sources. 

Giuglea, dans Revista filologică, II, p. 56-57 (1928), discute, en échange, 
dacoroum. pắstură dans le même contexte avec dacoroum. spas, răspas „întinsura 
pânzei” şi macédo-roum. spease „(pânză pentru) scutece”, de la terminologie du tissage, 
considérant tous ces mots des éléments anciens, antérieurs à lʼinfluence slave, à côté de 
quelques termes importants du domaine pastoral. 

Une autre étymologie pour dacoroum. pắstură1 appartient à Ciorănescu (CDER 
6197), qui le définit comme „sediment, depunere de miere”: lat. pistura „(resturi, pleavă 
de la) măciniş”, déverbatif attesté chez Plaute, du lat. pi(n)sere „a măcina”. 

Dʼautre part, P. Papahagi (Notiţe etimologice, p. 41-42) affirme que dacoroum. 
pắstură et macédo-roum. păstúră ont la même origine, celle du lat. pastura. Le sens du 
macédo-roum. păstúră (avec des variantes prăstură, plăstură) est défini par T. Papahagi  
dans DDA comme „nourriture digérée qui se trouve dans le ventre dʼune bête”.  

Une telle argumentation se base sur le sens du lat. pastura de „nourriture”, 
rapporté en dacoroumain au référent sémantique représenté par les abeilles (păstura 
„polen” comme nourriture pour les abeilles), et en macédo-roumain au référent 
sémantique représenté par les bêtes (păstura „păşune” comme nourriture pour les bêtes). 

Un autre point commun possible pour les deux référents sémantiques, dans le 
cadre de lʼautre solution étymologique latine, affirmé seulement pour le dacoroumain 
(lʼétymon *pestula < pestis „ciumă”) est lʼidée dʼélément residuel, désagréable et nocive: 
la matière brute du rayon de miel, et respectivement les crottes des bêtes. 
 En guise de conclusion, nous pouvons affirmer le caractère encore douteux, au 
moins du dacoroum. pắstură, de mot hérité de la langue latine. 
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